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Animations à venir

9 juin 31ème Rallye Ain-Jura Association sportive automobile
7 juillet Tournoi de foot, Bal des Jeunes Amicale des Jeunes
8 juillet Marche pour tous Amicale des Sentiers

14 juillet Moules frites, Thé Dansant Sou des Ecoles, Echo de la Valserine
19 août Revôle des Foins Amicale des Jeunes
20 octobre Loto Sou des Ecoles
27 octobre Concours de belote Amicale des pompiers
1 décembre Chèvre salée Sou des Ecoles
9 décembre Repas des anciens Amicale des jeunes

15 décembre Concert de Noël Amicale des jeunes

Le 31ème rallye Ain-Jura, le 9 juin,
à Chézery-Forens

Le comité Rhône-Alpes de la Fédération Française
du sport automobile organisera les 8 et 9 juin un
rallye national, comptant pour la Coupe de France
des rallyes première division et le championnat des
rallyes du comité Rhône-Alpes.

La course, avec un parcours long de 357 km, a
son départ le 8 juin à Hauteville et son arrivée
le 9 juin à Oyonnax. Le rallye est organisé en
plusieurs étapes, parmi lesquelles quelques
épreuves spéciales chronométrées.Une de ces
épreuves a lieu le 9 juin sur le territoire de
notre commune.
Deux chézerands participent à ce rallye:
Franck Groscarret et Philippe Percin. Une
épreuve spéciale, a lieu sur la route de Confort
à Chézery-Forens par Menthières avec des
montées et descentes spectaculaires. Deux
courses se déroulent à la même occasion :

- Un rallye national VHC (Véhicules
Historiques de Compétition)

- Un rallye moderne sur le même parcours.

Cette épreuve spéciale se déroule entre 13h00
et 19h00 ; le rallye VHC entre 13h30 et 15h30
et le rallye moderne entre 16h30 et 18h30.
L'arrivée se trouve juste en dessus de la place
de l'église, avec un parc de voitures en face de
la mairie. Les associations du village tiennent
des buvettes le long du parcours et devant la
mairie.
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Réunion publique

Jean Barras accueille les chézerands venus en
nombre, comme les années précédentes ; quelques
mots pour évoquer une certaine lassitude due à la
prolongation du mandat municipal jusqu’au
printemps 2008 (un an de plus), à la réduction à
huit du nombre de conseillers et à la lourdeur de
quelques dossiers très preneurs en temps et en
énergie ; quelques mots, ensuite, pour se réjouir de
la bonne santé des finances de la commune, de la
bonne entente dans l’équipe municipale et de la
compétence appréciée du personnel communal.
Christophe Héduy développe ensuite le dossier
finances : effectivement, plutôt de bons chiffres :

- stabilisation des taux et des montants des
impôts : 350 euros par habitant contre 355 en
2003

- capacité d’auto-financement de presque
200 000 euros

- la division par deux du montant de la dette par
habitant en quatre ans

- la fin du remboursement de deux  gros
emprunts en 2007

A noter que seuls deux programmes
d’investissement ont été entièrement réalisés (achat
HLL et changement de fenêtres à l’école) ; cinq ont
été partiellement exécutés ( voirie, PLU …) et
quatre sont en attente, dont l’agrandissement du
garage Phil’ Auto et du garage communal.
Bernard Vuaillat présente ensuite les différents
dossiers d’urbanisme, en particulier le dossier PLU.
Ce dernier doit être en accord avec le Schéma de
Cohérence Territoriale (SCOT) de la Communauté
des Communes, la charte du Parc Naturel Régional,
la loi relative à l’archéologie préventive, la loi
montagne, les risques naturels etc…La difficulté de
ce dossier s’est vérifiée par la suite: voir l’article sur
le retard du journal.
A propos de la réfection de la fontaine publique du
centre du village, les délais prévus ne seront pas
tenus à cause d’un disfonctionnement entre le Parc
Naturel Régional et le Conseil  en Architecture,
Urbanisme et Environnement (CAUE) de l’Ain. La
réalisation est cependant espérée pour cet automne.
La restauration de la fontaine de Rosset et de ses
abords paraît plus simple et est prévue pour un
montant de trois milles euros. Le projet de parcelle
constructible (selon le POS) à l’Epéry suit son
cours avec les questions de voiries à déterminer et
réaliser pour la desserte de l’existant et des futures
constructions, et celle de l’assainissement.
Par ailleurs, la révision du cadastre de la commune
est prévue pour cette année.

Jean Barras reprend la parole pour expliquer le
fonctionnement interne de la commune, les
diverses réunions, le travail du personnel (à temps
complet ou partiel). Vient  l’ évocation des
problèmes de l’année, plus ou moins définitivement
réglés : le téléphone mobile, la gendarmerie,
l’agence postale, la coop mise en gérance libre et ses
soucis de personnel ; le maire relève quelques
petites faiblesses pour 2006, notamment en ce qui
concerne la communication des comptes rendus de
conseil, le bureau social après le départ de la
conseillère en charge de ce dossier, les rapports
entre les sociétés et la commission des fêtes, le
fleurissement.

Restent les dossiers lourds encore à gérer :
- Le camping : agrandissement, amélioration, et

fin du litige concernant les travaux 2006.
- La restructuration de la station des Monts Jura :

la mise en place de la nouvelle structure, de la
DSP prévue (Délégation de Service Publique) et
le comité de pilotage avec la multiplication des
réunions.

Les investissements 2007  vont porter sur le
programme des économies d’énergie, la fontaine du
village, les garages, le camping, la voirie en mettant
les bouchées doubles pour rattraper le non- réalisé
de 2006.
En guise de conclusion,  Jean Barras tient à
souligner le souci de la municipalité de s’occuper de
TOUT Chézery-Forens, de Menthières à Magras et
les Closettes, avec tous les aspects de service public,
d’électrification, de soutien aux agriculteurs, qui ne
doivent  pas oublier le volet environnemental de
leur métier, aux commerçants, qui ne doivent pas
tout attendre de la commune et des syndicats.
Une réunion- bilan est annoncée pour décembre
2007, avant la phase électorale des municipales,
début 2008, période pour laquelle Jean Barras
indique être, personnellement, dans une phase de
réflexion.
Questions-réponses ensuite avec les habitants
concernant le SPANC ( Le Service Public de
l'Assainissement Non Collectif ), dont le
fonctionnement est facturé aux habitants ; la voirie
au hameau de la Rivière ; le déménagement du
grenier de l’école (avec tous ses articles plus ou
moins sensibles) ; la déchetterie de Champfromier ;
le problème de l’adhésion ou non à un office de
tourisme et du déneigement de la route de
Menthières qui est présenté, à nouveau, comme
envisageable.
Le verre de l’amitié clôt cette réunion, dernière du
genre pour ce mandat municipal, et les discussions
continuent entre les habitants et avec les élus.



3

Club des gentianes

L’assemblée générale du Club des Gentianes s’est
déroulée le mardi 20 mars 2007 dans les locaux
communs au club et à la musique. Cette association
créée en 1988, sur l’initiative de Denise Grosgurin
et Chantal  Mermillon, compte aujourd’hui dix-sept
membres : quinze femmes et deux hommes qui
viennent de rejoindre le club. La présidence est
assurée par Simone Blanc, le secrétariat par Denise
Grosgurin et la trésorerie par Chantal Mermillon.
Dans ses premières années, le club comptait
environ trente membres, ce qui permettait des
sorties en bus, des après-midi dansants.
« Le club est financé uniquement par la cotisation
des adhérents et par des dons. Il ne bénéfice
d’aucune subvention communale, mais nous
pensons en  faire la  demande pour remplacer les
jeux et dictionnaires » nous indique Chantal
Mermillon. Pour adhérer au club, il faut être âgé au
minimum de soixante ans ; il n’y a pas de contrainte
de régularité.
Ces dames et messieurs se retrouvent tous les
mardis à quatorze heures (sauf juillet et août) Dans
la bonne humeur et la convivialité, ils « tapent » la
belote  ou le tarot, ou « s’affrontent » dans des
parties acharnées de scrabble ; une pause café,
biscuits ou gâteaux et c’est reparti jusqu’à dix-huit
heures. Les anniversaires sont fêtés, le Cerdon est
offert, ainsi qu’un cadeau aux adhérents, tous les
cinq ans. Avant la trêve d’été, tout le monde se
retrouve autour d’un bon repas au restaurant, offert
par le club.

Porte ouverte  …  en retard ?
Des complications avec le PLU, ont mis la
distribution de ce numéro 15 en retard. La réunion
du groupe de travail pour la préparation du PLU du
19 mars 2007 a apporté bien des perturbations dans
l’agenda de ce travail : étaient présents, ce soir-là,
avec le conseil municipal, les délégués et autres
participants réguliers de la commission, messieurs
Marichy  et Plissonier, représentant la DDE : ils ont
expliqué, de la manière la plus claire, que le projet
dans son état et sa préparation du moment n’avait
aucune chance d’être accepté au niveau préfectoral
et ceci pour la question très précise des zones
constructibles envisagées : par leur trop grande
surface totale et leur répartition au niveau des
hameaux, elles étaient incompatibles avec les
indications du SCOT, de la loi montagne, et de la
loi SRU (Solidarité et Renouvellement Urbain). Les
très nombreux contacts avec les autorités de la
CCPG et de la DDE ont permis d’éviter
l’enterrement du travail fait depuis trois ans sur le
PLU, mais rien n’est encore très clair. Seules
perspectives : remise du rapport du commissaire
enquêteur sur le SCOT le 15 mai dernier et la
réunion du groupe de travail sur le PLU de notre
commune du 20 mai dernier. Dès que ce dossier
aura progressé, un article en rendra compte dans le
bulletin municipal.

La Revôle
La revôle, qu'est-ce que cela signifie ? Le mot
revôle, en patois jurassien, peut signifier:
réjouissance, fête, renaissance à la vie normale après
l'achèvement des foins. Car, jusque presqu'au
millieu du siècle dernier, dans les montagnes et
campagnes des contreforts du Jura, la vie et
particulièrement la période des fenaisons étaient
rudes. Les paysans, dès l'aube, fauchaient l'herbe à
la faux, dans les pentes parfois raides. Ensuite, on
épanchait les andains, on tournait le foin. Le soir,
on l'accuchait, pour l'épancher à nouveau le
lendemain, et surlendemain. Ensuite le chargement
des charettes, à la fourche. Les bœufs couverts de
taons, emmenaient le fardeau que l'on devait
parfois soutenir à la fourche. A la mi-août, on allait
aider les attardés. Et quand tout était terminé, il
était possible de se reposer un peu. C'est alors
qu'on pouvait fêter la fin de ces dur labeurs.
La revôle, perpétuée à Chézery-Forens par les
jeunes, depuis  près de trente ans, pouvait être
fêtée, dans la joie.
Comme elle le sera, le dimanche 19 août, de
nouveau, au cœur de la vallée !
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La musique des enfants au village

A la rentrée scolaire de 2006, une initiation à la
musique est organisée au village à l'initiative de
Didier Donon, habitant l'Epery. Depuis, chaque
samedi matin, deux cours ont lieu dans le local
commun au Club des Gentianes et à l’Echo de la
Valserine ; presque vingt élèves y participent. A
9h15, c'est la classe des enfants de moins de six ans,
pour un éveil musical dans un cadre de chant, de
jeux et d'initiation aux instruments. A 10 heures, ce
sont les plus de six ans avec une approche plus
orientée sur le solfège, la rythmique et l'initiation
aux instruments. Didier utilise plusieurs petits
instruments adaptés pour des enfants, soit de
percussion, soit mélodiques et les enfants peuvent
aussi apporter leurs instruments. Il enseigne la
musique à travers l'apprentissage de petits
morceaux joués ensemble, comme un petit
orchestre. Les cours ne forment pas vraiment les
enfants à une connaissance approfondie
d'instruments spécifiques, mais les préparent à des
notions musicales essentielles. Cette formation à la
musique n'est pas une nouveauté au village. Dans
les années trente, Marcel Carrel, instituteur à l'école
primaire et très actif dans la fanfare du village, a
formé une centaine d'enfants. André Lanquepin, à
son arrivée dans la fanfare, en 1984, a repris les
leçons de musique et a formé une quarantaine
d'élèves. Les cours de Marcel Carrel et d'André
Lanquepin visaient surtout l'intégration dans la
fanfare du village.
Contrairement aux idées reçues, l'enseignement de
la musique se développe généralement bien dans le
département de l'Ain : 1,5 % de la population suit
une formation dans le cadre d'une école nationale,
municipale ou associative ; dans le Pays de Gex, ce
chiffre est encore plus important et s'élève à 2,1 %.
Au village de Chézery-Forens, plus de vingt élèves
du village sont inscrits avec Didier Donon ou à
l'école de musique de Bellegarde, soit plus de 5 %
de la population. Dans le département, les
instruments les plus populaires sont le piano, la
guitare, la flûte traversière et les percussions. Parmi
les 7470 élèves du département, la moitié se trouve
dans ces catégories. Le chant choral est en nette
progression, ces dernières années.
Didier Donon est originaire de Paris où il a suivi
ses formations scolaire et musicale dans des
conservatoires et par des stages en Irlande pour la
harpe celtique. Ses parents sont originaires de
Bretagne, de là lui vient une affinité profonde avec
la musique celtique. En 2003, il s'est installé dans
notre région avec sa femme et leurs deux enfants et
travaille comme musicien intervenant dans le milieu
scolaire dans le Pays de Gex. Depuis la rentrée de

2005, il est aussi professeur à l'école de musique de
Bellegarde où il donne des cours d'éveil musical
pour les enfants, des cours de harpe celtique et gère
l'atelier de musique celtique. Il est aussi professeur
de chant choral dans le milieu scolaire à Bellegarde.
C'est au contact des parents qu'est venue l'idée de
cette activité musicale au village. En 2005, Didier a
créé l'association "Monts et Musiques", pour
encadrer toutes ces activités qui ne sont pas dans le
contexte scolaire ni celui de l'école de musique de
Bellegarde.

Didier prépare les deux groupes d'enfants pour de
petites représentations, comme il l'a fait pour le
concert de Pâques au village et envisage de le
refaire pour la Revôle. Ces occasions donnent de la
motivation aux enfants et montrent aux gens du
village les progrès réalisés. L'Echo de la Valserine
espère que cette activité amènera un certain
nombre d’enfants à rejoindre  la fanfare. Cette
dernière réalise encore des performances
étonnantes pour un petit village et un effectif qui
peine à se renouveler.
La municipalité a reçu Didier Donon pour une
présentation de Monts et Musiques ; elle a accueilli
chaleureusement ses initiatives. Après discussion en
conseil municipal, elle a accordé le principe d'une
subvention, sur présentation d'un dossier détaillé,
pour l'achat d'instruments destinés aux jeunes
musiciens.  Nous souhaitons beaucoup de succès à
ces activités et nous nous réjouissons d'en voir les
résultats à l'occasion des manifestations au village.

CETTE ANNEE-LA
Chézery et Forens : de 1939 à 1945

Nous revenons sur la période d’occupation
allemande, grâce aux souvenirs de Félicie Famy,
Denise Mathieu, Marie Ballet, Lucie Duraffourd
et Odette Moine. De juillet 1940 à 1943, la ligne
de démarcation séparait Chézery en deux ; la
zone libre côté Forens, était gardée par les soldats
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allemands ; la zone occupée par des douaniers
français, des gendarmes et même des militaires
français. Ces derniers logeaient chez l’habitant ou à
la gare du tramway. Les Allemands avaient
réquisitionné les hôtels.

Les habitants de la zone libre possédaient un
Ausweis pour passer en zone occupée où étaient
situés l’église, la poste et les commerces. Félicie
Famy habitait en zone libre ; elle  raconte :  « Le
courrier arrivait de Champfromier, mais il ne
passait pas le pont. Nous recevions énormément de
lettres (nous n’étions pas les seuls). Nous ouvrions
les enveloppes qui contenaient le courrier à
réexpédier. Ensuite, il fallait l’emmener à la poste,
en zone occupée et ramener le courrier de cette
zone, en zone libre. Nous passions le pont avec
quantités de lettres glissées dans nos vêtements.
Certains allemands n’étaient pas dupes : "Félicie !
beaucoup de poitrine aujourd’hui ! " , alors que
d’autres ne nous laissaient pas traverser, même avec
notre laisser-passer. Il fallait quelque fois aller
jusqu’à Champfromier pour acheter le pain. Nous
n’étions pas vraiment conscientes des risques que
nous prenions. Je me souviens de la messe du
14 juillet 1941 ; un gendarme français m’a fait
passer le message de sortir de suite car les
Allemands me cherchaient. La kommandantur de
Gex avait remarqué notre courrier très important.
J’ai juste eu le temps de rejoindre la zone libre.
Nous avions de bonnes relations avec les douaniers
et gendarmes ; ma sœur s’est mariée avec l’un
d’eux,  à la mairie de Forens en 1941, et certains
sont devenus des amis et sont revenus à Chézery
bien après. Une anecdote : bien des années après,
alors que je travaillais à Paris, en discutant avec une
collègue de son lieu d’origine ( Bretagne), il me

revint le nom d’une personne à qui j’avais réexpédié
de nombreux courriers ; elle connaissait bien cette
personne. Je tiens également à saluer la mémoire du
Père Richard, curé de l’époque ; il parlait allemand
et a sauvé bien des situations ». Les autres dames se
souviennent aussi : « Perrachu faisait passer des
personnes par la Valserine. Il avait également
doublé le fond de ses bouilles à lait pour cacher du
courrier. A partir de 1943, toute la France était
occupée. A Chézery, comme ailleurs, nous avions
des tickets de rationnement pour la nourriture, le
pain, les chaussures et les vêtements. Ils étaient
distribués par la mairie, en fonction du nombre de
personnes par famille. Mais nous avions les jardins,
les œufs, le lait, les volailles et les cochons. Nous
n’avons pas souffert de la faim. Nous emmenions
le blé au moulin de Champfromier et revenions
avec la farine pour faire le pain, nous faisions du
beurre en secouant la crème dans une bouteille.
Les relations avec les Allemands n’étaient pas trop
mauvaises ; ils venaient acheter les œufs et le lait, ils
restaient corrects. Il fallait respecter le couvre-feu.
Chez les Allemands, il y avait des bons et des
mauvais, comme dans tous les peuples. Après la
mobilisation des hommes et leurs départs, il a fallu
assumer les travaux des champs. Mais à cette
époque, les familles étaient grandes et tout le
monde s’entraidait. A Chézery,  il n’y a pas eu de
combats, mais certaines familles ont perdu
beaucoup des leurs, quelques fois deux ou trois fils
tués à la guerre.
Le jour de la libération, les cloches ont sonné à
toute volée ; nous sommes tous descendus au
village et nous avons chanté la marseillaise ».
Nos plus sincères remerciements à toutes ces
dames pour leur aide précieuse à la rédaction de cet
article.
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Historique du Relais des Moines

L’actuel restaurant-gîte d’étape « Le Relais des
Moines » est construit sur les bases d’un bâtiment
chargé d’histoire. Ce premier article, à partir des
écrits de plusieurs historiens, sera suivi d’un second
en fonction de recherches complémentaires. La
région de Chézery est vraisemblablement occupée
par des paysans habitant des fermes isolées dès le
onzième siècle. Entre 1140 et 1348, on connait
l’existence du village de Forens et du hameau de
Chézery, nommé « l’Abbaye » sur les plans.
Lorsque les moines cisterciens, arrivant de l’abbaye
jurassienne de St Claude, s’installent à Chézery pour
y fonder une abbaye secondaire en 1140 (la pose de
la première pierre est datée du 29 août 1140),  ils ne
sont pas ouverts à la population extérieure qu’ils
cherchent plutôt à éloigner. Le premier moine
responsable de l’abbaye était Lambert ; le plus
célèbre pour ses facultés miraculeuses était Saint
Roland, patron du village de Chézery-Forens,
encore de nos jours. Au total, ce sont vingt-huit
abbés qui se succéderont à sa tête durant les
six-cent-cinquante-trois ans d’existence de l’abbaye.
L’évolution favorable de leur activité économique
(agricole), notamment sous la conduite de Saint
Laurent, favorisera l’embauche, en métayage, des
familles alentour. C’est à cette époque que le
nombre d’habitants dans le val chézerand se
développe. En 1466, un incendie détruit
partiellement la construction ainsi que l’église. Cet
évènement arrive à point nommé pour relancer une
activité qui avait tendance à décliner. Le déclin
s’explique par la prise de mauvaises habitudes dues
à l’éloignement des instances dirigeantes d’une part
et à une certaine « facilité » économique, voire à
l'abondance d’autre part.
Un second incendie est commis par les Genevoix
au cours d’une guerre en 1590. La reconstruction
totale s’étend de 1629 à 1670 ; l’église est inaugurée
en 1645. De cette époque datent les armoiries du
moine Laurent Scott, que l’on peut observer sur la
porte sous le porche du Relais des Moines. Cette

entrée était celle du réfectoire des aumônes ou des
étrangers, selon les sources. Cette partie de l’abbaye
avait pour vocation l’accueil des gens de passage
(gîte et couvert). Avec des époques plus favorables
que d’autres, mais néanmoins en s’étendant jusque
dans le Pays de Gex et la région de Seyssel par
l’acquisition de terrains et de granges, l’abbaye
fonctionne jusqu’à la Révolution, en 1793.
Le peuple, au moment des évènements, pille et
brûle partiellement les bâtiments de l’abbaye ainsi
que l’église, en 1802. L’état récupère la propriété de
cette abbaye qui est ensuite vendue à un privé. Les
informations sur cette époque perturbée et ses
conséquences pour le bâtiment du Relais des
Moines sont encore recherchées ;  la suite, donc,
dans un prochain numéro du journal.

Nouvelles heures d'ouverture

( tous les horaires sont disponibles sur le site
internet du village : www.chezery.fr )

La poste :
Du lundi au vendredi : 9 h à 11 h 45
samedi : 9 h  à 10 h 45
le premier mardi du mois : 13 h 30 à 15 h 15

L'épicerie:

dimanche et mercredi : 8 h à 12 h 30
autres jours : 8 h à 12 h 30  et 15 h 30 à 19 h 30

Le bar:

Ouverture à 8 heures
Fermeture les mercredi et dimanche après-midi
(sauf circonstances exceptionnelles)

Le bar propose de la restauration rapide et dès le
début juin, épicerie et bar offrent les jeux de
grattage de la "Française des jeux". Le dimanche et
lundi, l'épicerie assure le dépôt de pain.

début du siècle derrnier

arcade d'entréearcade d'entrée
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Des nouvelles du
« Collectif des usagers EDF »

Le printemps, puis l’été et enfin l’hiver 2006 se sont
écoulés sans que les travaux prévus par EDF lors
de la réunion publique du 25 novembre 2005
n’aient été entrepris. Bien que l’hiver qui se termine
ait été clément et n’ait pas occasionné de grosses
perturbations sur les lignes EDF, quelques
coupures ont eu lieu. Il est à craindre que, si rien
n’est fait, les problèmes de l’hiver 2004/2005 se
reproduisent. Nous avons donc contacté les
services EDF en la personne de Monsieur Jean-
Pierre Long afin qu’il nous donne les raisons pour
lesquelles les travaux n’ont pas eu lieu comme
prévu. Il a expliqué que le tracé avait été modifié
par les ingénieurs après la réunion publique, dans le
but de récupérer le réseau moyenne tension
existant. Ce changement a nécessité de nouvelles
démarches d’agrément auprès des services
techniques et de la DDE, retardant encore les
travaux promis. Il est à nouveau question du mois
de juin pour l’exécution du chantier, de quelle
année ? .. à suivre.

Les grands moments des mois à venir

Les associations de la commune, avec fidélité et
dynamisme, se préparent pour leurs grands travaux
de l’été.

L’Amicale des Jeunes organise, le tournoi de foot
et le bal pour le 7 Juillet et la très attendue Revôle
des Foins le dimanche 19 Août. Selon des
indiscrétions, le thème du défilé serait, cette année,
celui des légendes de Chézery-Forens ! Suivront le
repas et les animations traditionnelles. Le Sou des
Ecoles attend la foule pour son repas moules-frites
le 14 Juillet, le cinquième du nom et déjà presque
une tradition dans le village.
L’Echo de la Valserine vous invite aux dates
suivantes : le 17 juin, festival des musiques du Pays

de Gex à Challex ; le 13 juillet, répétition en public,
au camping du village et le 14 Juillet, l’Echo
organisera à 15h le concert et à 17h le bal avec
l'orchestre Hubert.

L’Amicale des Sentiers est en route pour la
troisième édition de la Marche pour Tous :

- petite randonnée ; entre 1h et 2h par
Chézery-Forens, le Champeroux, le Grand
Chêne, Bellaîgue et retour.

- moyen circuit ; entre 2h et 3h : il conduira les
marcheurs du coté des Granges, des Replats, du
Plat de la Fontaine.

- Le grand tour, en 5/6h , passera par
Noirecombe, le Moulin de Magras, la Combe
des Closettes, le Crêt au  Merle avant le retour
dans la vallée.

Comme les années précédentes, après la marche un
repas champêtre est ouvert à tous.

Nul doute que tous ces rendez vous ne seront pas
manqués par les chézerands et autres habitués.
L’été sera-t-il chaud ?

Etat civil chézerand 2006
Décès :
Louis Ducrot le 13 janvier 2006
Fernande Groscarret le 13 mars 2006
Simone Fernier le 9 mai 2006
Léon Monnet le 10 septembre 2006
Pierre Baudron le 5 octobre 2006
Ottilia Zuaboni le  9 novembre 2006

Mariages :
Aline Dézélus et Xavier Landais

le 24 juin 2006

Adoption :
Shania Mermillon par Fabrice et Katia Mermillon

née le 30 novembre 2005 aux Philippines

Naissances :
Marion Perrin le 6 mars 2006, fille de

Fabrice et Magali Perrin
Charles Deville le 18 mars 2006, fils de

Eric Deville et Laurence Millet
Méline Monnet le 4 mai 2006, fille de

Richard Monnet et Florence Doury
Axel Groscarret le 25 mai 2006, fils de

Mickaël et Peggy Groscarret
Mélinda Badel le 10 juillet 2006, fille de

Patrick et Khalissa Badel
Lise Renaudin le 21 septembre 2006, fille de

Alric et Aline Renaudin

La Revôle 2006
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Encombrants et déchetterie
Une convention a été signée entre la Communauté
des Communes du Pays de Gex et celle du Bassin
Bellegardien. Il n'y aura plus de ramassage des
encombrants dans le village. En revanche, les
habitants de Chézery-Forens ont la possibilité de
déposer leurs encombrants et autres déchets dans
les déchetteries de la CCBB. Voici les heures
d’ouvertures de celle de Champfromier pendant
l'été.
Lundi, mardi, mercredi et samedi :  8h30 à 12h00
Jeudi et vendredi : 14h00 à 19h00 ; en hiver,
ouverture à 9 heures et fermeture à 17 heures.
Y sont acceptés : tous les incinérables, les meubles,
le bois, la ferraille, les gravas inertes, les déchets
verts, les cartons,  l’électroménager, les pneus (dans
certaines conditions). Pour les autres déchets, il est
possible de se rendre à la déchetterie de Châtillon
en Michaille : huile de vidange, piles, batteries,
produits phyto- sanitaires,  peintures, placo, laine
de verre. Un document attestant de votre
domiciliation peut vous être demandé. Pour tout
renseignement, s’adresser à Mme Evelyne de
Barros, de la CCBB au n° 04 50 48 19 78.

Nouveaux arrivants
 Depuis fin novembre, Cindy et Emmanuel
Guinchard ont emménagé dans leur construction
toute neuve, dans le quartier de la Diamanterie. Ils
font la route vers Genève, Cindy pour rejoindre
son travail de secrétaire à la mission du Maroc ;
Emmanuel, ses chantiers de génie civil où il
travaille. Pendant ce temps, Margot, 3 ans,
fréquente l’école de Chézery-Forens. Emmanuel,
passionné par les activités de pompier, a dû, à
regret, laisser tomber le projet d’intégrer la
compagnie de Chézery-Forens, faute de temps. Il
n’est certainement pas le seul à le regretter !

Un peu avant sur le chemin de la Diamanterie,
Jérôme (29 ans) et Lucie (28 ans) Ferreira
accompagnés de leurs fils, Léo (2 ans et demi) et
Manés (7 mois) se sont installés depuis le 15
décembre 2006, dans la maison qu’ils viennent de
faire construire. Travaillant, l’un à MGI Coutier,
l’une à Bellegarde en qualité de comptable, ils sont
heureux d’être tout à la fois près de leur travail et à
la montagne.

Accueil mairie
A partir du 4 juin, l'accueil mairie est transféré à
l'agence postale communale. Les cartes cantines
sont toujours en vente à la mairie, mais seulement
de 8 à 9 heures.

Dans "La Tribune", il y a 100, 75, 50 ans
26 avril 1907 : Douanes. – Nous apprenons que
M. Mathieu, sous-brigadier à Noirecombe, a été
reçu comme brigadier au concours du 14 courant.
Nos félicitations. Avis . – Les contribuables sont
prévenus que le percepteur des contributions
directes arrivera le 30 avril 1907 à 7 heure du soir à
la Mairie pour recueillir les déclarations et
mutations foncières.
31 mai 1932 : Journée Nationale au profit des
sinistrés de Tunisie. – La quête organisée dans la
commune de Chézery au profit des sinistrés de
Tunisie, victimes des inondations, a produit la
somme de 420 francs. Nous remercions bien
sincèrement les donateurs, ainsi que les personnes
de bonne volonté qui se sont dévouées pour
recueillir les souscriptions. Le résultat obtenu
montre que la population s'associe de  tout  cœur
aux malheurs d'autrui. En répondant à l'appel
adressé par les pouvoirs publics, elle contribuera à
soulager les nombreuses infortunes des victimes du
cataclysme survenu sur le territoire de la Régence.
Ce geste de solidarité et de fraternité, accompli
dans toute la France, permettra de réparer les
dommages causés, et de distribuer des secours
immédiats pour remédier à la pénible situation dans
laquelle se  trouve une importante partie de la
population indigène et de nombreux colons
français.
11 mai 1957 : La terre compte 2 milliards 770
millions d'habitants. – La population mondiale
s'élève, au début de 1957, à 2 milliards 770 millions
d'individus, précisent les "Cahiers de géographie
Petermann" publiés à Gotha, en Allemagne
Orientale. Elle augmente chaque année de 30
millions d'habitants, ajoute la publication. La Chine
détient le record avec 630 millions d'habitants.
L'Inde en compte 392 millions. L'Union Soviétique
205 millions, les Etats-Unis 171 millions, le Japon
91 millions, l'Indonésie et le Pakistan environ 84
millions.
… En Juillet 2006, la terre compte 6 milliards 525
millions d'habitants ; la Chine 1 milliard 313
millions ; l'Inde 1 milliard 95 millions ; la Russie
142 millions ; les Etats-Unis 298 millions; le Japon
127 millions ; l'Indonésie 245 millions ; le Pakistan
166 millions …


